
Homélie pour l’Assomption 2025  
Frères et sœurs, le 1er novembre 1950, le pape Pie XII proclamait la foi en 

l’Assomption de Marie en ces termes : « nous affirmons et reconnaissons comme 
un dogme que l’Immaculée Mère de Dieu, la Vierge Marie, après avoir achevé le 
cours de sa vie terrestre, a été élevée en corps et en âme à la gloire céleste. » 

Voilà donc ce que nous célébrons en ce vendredi 15 août ! Marie, qui a 
enfanté Jésus, le Fils de Dieu, est intimement, corporellement, liée au Christ. 
L’Assomption de Marie n’a de sens que comprise en lien avec les Mystères de 
l’incarnation et de la Résurrection du Seigneur. 

Mais au-delà de ce bref éclairage théologique, l’Assomption nous invite à 
contempler la merveilleuse personne qu’est Marie. On a beaucoup écrit, 
commenté sur elle. Alors que dire de plus aujourd’hui ?  

Lorsque nous avons préparé cette célébration, j’ai demandé aux 
personnes présentes ce qu’évoquait pour elles la figure de Marie ! Voici quelles 
ont été leurs réponses : un « oui » total et sans réserve au projet de Dieu pour 
l’humanité ; l’empressement de visiter sa cousine et de visiter aussi nos cœurs ; 
un vrai témoin de la Bonne Nouvelle de Jésus, préfigurée par la personne de Jean 
le Baptiste : deux cousins aux destinées incroyables, en osmose et en 
connivence ; une femme à l’écoute, dans l’humilité et la foi ; une femme partagée 
entre la sérénité et l’inquiétude, la confiance et le doute, la joie et la peine.  

Marie peut donc nous rejoindre au plus profond de nos existences 
humaines. Elle peut comprendre et accompagner nos douleurs, nos lassitudes, 
nos découragements, mais aussi nos espérances, nos courages, nos choix et 
tous les « oui » que nous pouvons dire ! Oui à l’amour, à la paix, au partage, à la 
prière, au pardon… 

Marie peut nous aider aussi à conserver l’énergie nécessaire à tous les 
défis qui se proposent à nous : elle avait du caractère ! En pèlerinage, elle 
remontrance le jeune Jésus ; à Cana, elle impose aux serviteurs de faire tout ce 
que son Fils dira ; et après la résurrection, elle participera avec conviction à la 
construction de l’Eglise naissante.  

Alors, oui, Marie, tu mérites bien d’être honorée en ce jour. Même si tu 
nous appelles de tout ton cœur à nous tourner vers Jésus et vers les autres, 
accepte notre louange, notre gratitude, notre simple « merci » ! Amen.  

Alain-Noël Gentil 


